
Sème jour de grève de la faim de Vollard

«QUE DES PROMESSES !»
Les 7 comédiens de la troupe Vollard installés depuis hier sous le kiosque du Barachois refusent toujours de manger. Ils abordent ce matin leur cinquième jour

de grève. La nouvelle rencontre de leur délégation à la DRAC hier après-midi n'a rien donné de concret. «Ce ne sont, hélas, toujours que des promesses
verbales», à savoir l'intervention de l'Etat à hauteur de 100.000F tandis que le Conseil général subordonne sa participation à celle du Conseil régional.

La Commission permanente de la Région examinera cette question ce matin.
nimation peu commune pour
un jeudi après-midi au
Barachois Une équipe de

techniciens est attelée au revêtement du
kiosque avec des bâches, à l'installation
électrique sous le kiosque et divers

autres travaux. Des aménagements
pour un spectacle quelconque comme
on pourrait le supposer à première vue!

Pour mieux sensibiliser lopmion publique sur les conséquences graves de la politique culturelle menée
par les autorités à La Réunion», les grévistes de la faim ont élu hier domicile au kiosque du Barachois. (Photo M. M.)

Il n'en est rien. De chaque côté de la
route au niveau des bars jusqu'à la
statue de Roland Garros, des
banderoles de plastique rouge autour
des arbres et plantes, banderoles de
tissu, pancartes affichent à la peinture
les cris de la troupe: "Vollard doit vivre",
"Quelle culture à La Réunion?", "Peut-
on créer à La Réunion?"... et
distribution de tracts.

Depuis 15h30 hier, le kiosque est le
nouveau lieu où les grévistes de la faim
de Vollard continueront leur action. Ils
ont tenu à combattre le rumeur qui leur
est parvenue: «/Vous ne mangeons pas,
la nuit, contrairement aux rumeurs».
Ceci explique un peu le nouveau choix
de la troupe de s'installer en ce lieu
public très fréquenté. Un choix, a
précisé l'administratrice Mme Touzet,
pour «mieux sensibiliser l'opinion
publique sur les conséquences graves
de la politique culturelle menée par les
autorités à La Réunion».

Le plan d'échelonnement des
dépenses sur l'année prochaine,
demandé par les autorités concernées
telles que les Conseils général et
régional et la mairie de Saint-Denis été
transmis par la Direction régionale des
affaires culturelles (DRAC) à chacune
d'elles. Hier vers 16h30, la délégation
de la troupe a de nouveau été reçue à

la DRAC. Selon la délégation, l'Etat a
promis son intervention à hauteur de
100.000 francs. Quant aux 400.000F
restants, a-t-elle précisé, «le Conseil
général a précisé que sa participation
dépendra de celle de la Région».

Mais «ce ne sont hélas toujours que
des promesses car aucun papier ne
confirme ces propos». De ce fait, les
sept comédiens de la troupe refusent
toujours de s'alimenter. Ils entament
ainsi, ce matin leur cinquième journée
de grève de la faim.

H.J.

Soutien
des plasticiens

"Jeumon Art Plastique Association"
regroupant des plasticiens
travaillant à Jeumon apporte son
soutien à l'action de grève de la
faim engagé par 7 comédiens du
Théâtre Vollard. «Nous affirmons
avec eux, précisent les plasticiens
dans leur communiqué, la nécessité
d'une parole "libre" et donc la mise
à disposition à ces créateurs de
moyens adéquats».
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